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CORRESPONDANCE 

Présumant, s'il en est besoin, de la permission de 
ses auteurs, nous publions la lettre suivante que nous 
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adressent collectivement de Fribourg huit anciens élè
ves du collège de St-Maurice, engagés maintenant 
dans les études spéciales à la carrière qu'ils ont choi
sie. 

Ayant constaté par leur expérience personnelle que 
dans d'autres collèges, les philosophes et les physi
ciens jouissent de quelques privilèges, lesquels sont 
considérés comme inhérents au Lycée et à sa bonne 
marche, ils se réjouissent de les voir établis à St-
Maurice. 

Leur très sérieux témoignage v ient donc à l'appui 
des décision prises. 

Fribourg, le 27 octobre 1899 

Monsieur le Rédacteur, 

Veuillez, nous vous en prions, vous faire notre interprète auprès 
de la Direction du Collège pour la féliciter de la sage décision qu'elle a 
prise vis à vis des élèves des classes les plus élevées. — 

La plupart d'entre nous, ayant terminé leurs premières études 
dans la suisse allemande, ont acquis à ce sujet un petit brin d'expé
rience, et nous n'en doutons pas, cette mesure sera pour le plus grand 
bien du collège de St-Maurice déjà si prospère, qui aura dès lors un 
« Lycée ». . 
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Nous engageons d'autre part « les jeunes » (n'en déplaise à 
leurs barbes) d'imiter les élèves des collèges allemands c'est à dire de bien 
user de l'initiative et de la liberté relative qu'on leur laisse. — Qu'ils se 
montrent reconnaissants du témoignage de confiance qui leur est donné ; 
en abuser serait manquer à l'obéissance et à l'honneur. — 

Nous avons lu avec plaisir les relations du dernier numéro des 
Echos et nous félicitons particulièrement M. Mathey. 

Quand à la barbe dont les vieux n'étaient point doublés et qui 
orne les jeunes... elle ne fait rien à la chose. . . , le bouc de la fable en 
avait aussi. — 

Agréez, etc. 

T. P A. C. C. T. J. G. 
V. F. G. J. J. M V. E. 


